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Il y a de la surprise dans l’air. Certains sont tout 
simplement éblouis. Qu’est-il arrivé ? Comment est-

ce arrivé ? Les Africains se promènent la tête haute. Un 
jour nouveau s’est levé. C’est comme un rêve. Mais c’est 
tellement réel. Le géant endormi se tient sur ses pieds.

Les siècles ont habitué les gens à ce qui semblait être 
un passé, un présent et un futur immuables. Le passé 
semblait omniprésent. Ce passé avait avalé tous les 
lendemains qui s’étaient présentés sur son chemin. 
Pour certains, « demain ne meurt jamais » . Pour 
l’Afrique, on disait plutôt, « demain ne vient jamais » . 

Je vois une Nouvelle Afrique
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Oui, demain ne vient jamais en Afrique, disions-
nous tous. Nous espérions un lendemain de dignité, 
de moralité et d’intégrité. Un lendemain d’unité 
et de paix. Un lendemain de développement et de 
prospérité. Ce lendemain ne vient jamais en Afrique. 
Tout au plus, la foi de la raison le croyait. Aucun des 
lendemains promis à l’Afrique n’est jamais venu. Les 
rêves n’ont pas cessé de glisser entre les doigts des 
rêveurs. Demain ne vient jamais en Afrique.

Oh ... c’est ce que nous pensions, c’est ce que tout 
le monde pensait.

Qu’est-il arrivé ? Comment est-ce arrivé ? Des gens 
de tous les horizons se posent la question. Au-delà 
de l’Atlantique, par-delà le Pacifique, sous le golfe et 
dans les profondeurs de l’océan Indien, les meilleurs 
cerveaux sont en quête de réponses. Le lendemain de 
l’Afrique est arrivé. L’incroyable s’est produit. 

Il y a un nouvel Africain, et une nouvelle Afrique. 

Je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?

La grande endormie est sur ses pieds. Elle se promène 
majestueusement, avec dignité, resplendissante 
comme le soleil levant. L’Afrique marche vers sa 
destinée. Elle s’élance avec une vigueur imparable. 
Son orgueil éclipse le lion, roi du Masai Mara. Les 
éléphants du Serengeti ne peuvent ne pas égaler sa 
force. L’Afrique s’élance vers son nouvel avenir, avec 
une vigueur imparable. 



Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique qui se complait dans 

l’amour et les bénédictions de Dieu, le créateur de 
toutes choses.
Les dieux créés par les hommes sont jetés dans l’abîme,
Les peuples africains s’engagent à suivre le seul vrai 
Dieu, le Créateur incréé.
Incréé, et pourtant Créateur de toute chose,
Invisible et pourtant connaissable,
Tout puissant et pourtant ami des faibles
Source de toute vie, toute vérité, de toute la 
connaissance et de toute sagesse.

Les nouveaux Africains sont devenus son peuple,
Et il est devenu leur Dieu.

Je vois une nouvelle Afrique où Dieu a mis en déroute 
les démons de la superstition, de la tromperie et de 
l’oppression.
Leur jour de gloire en Afrique est terminé. 
Les nouveaux Africains chantent de nouveaux 
chants de liberté.

La lumière dissipe les ténèbres.
Elle brille sur les peuples de toute race, de toute langue, 
hommes et femmes, jeunes et vieux.
La lumière remplace l’ignorance du peuple,
La lumière de la vérité.

Dieu au Centre



Le caractère sacré de  
la vie humaine

La vérité libère le peuple.
Les chaînes de la tromperie sont brisées.
La terre se remplit de gens qui recherchent la 
connaissance, qui recherchent la vérité sur toute la 
création de Dieu.
Dieu déverse sa lumière où il y a les ténèbres ;
La vie où il y a la mort ;
L’énergie où il y a la faiblesse.

Je vois une nouvelle Afrique où Dieu dit : 
« Bénie soit l’Afrique, mon peuple. » 

Oui, je vois une Afrique nouvelle. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique où tout un chacun 

est quelqu’un.
Il n’y a plus ni homme ni femme ;
Ni maître ni maîtresse
Ni Monsieur ni Madame
Ni jeune ni vieux
Ni noir, ni brun, ni blanc
Ni Kikuyu ni Yoruba
Ni Mende ni Zulu
Ni Égyptien ni Sud-Africain
Ni Congolais ni Libérien
Ni Sénégalais ni Kenyan
Il n’y a que l’Afrique et des Africains



Je vois une nouvelle Afrique où les yeux des enfants 
sont remplis d’espoir en un avenir meilleur.
On entend moins les lamentations des mères dans 
les villages et les villes sur les enfants qui sont morts 
du paludisme, de la malnutrition et d’autres maladies 
curables.
Les enfants de la rue qui étaient devenus esclaves des 
drogues et livrés au désespoir ont rempli les salles de 
classe. 
Ils poursuivent leurs études et ils ont de l’ambition.

Les orphelinats qui abritaient des enfants victimes du 
SIDA, de la guerre et d’autres crises sont devenus des 
instituts de formation au leadership qui préparent de 
nouveaux leaders pour relever les défis qui se posent 
à ce continent.

Identité personnelle  
et patriotisme

Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois un nouvel Africain qui se réveille le matin,

Regarde par la fenêtre et contemple la dorure du soleil 
levant.
Un jour nouveau, avec ses défis, ses questions et ses 
réponses; ses promesses de sueur et de récolte,
Et il se dit: « Dieu merci, je suis un Africain » .

Je vois une nouvelle Afrique qui n’est plus la risée 
des nations.



Les nouveaux Africains prennent leur place à la table 
ronde mondiale, auréolés de splendeur, de respect et 
royauté.
Les enfants et les jeunes ne sont plus des esclaves 
dans des pays étrangers, debout dans de longues files 
d’attente, en quête de pâturages plus verts ailleurs.

L’éternelle question « Qu’est-ce qui ne va pas en 
Afrique ? » a été remplacée par la déclaration: « Les 
grands sont nés ! » 

L’esprit d’afro-pessimisme a été remplacé par des 
chants de « Oui, nous pouvons ! »

Les nouveaux Africains conçoivent avec confiance 
et créativité des solutions africaines aux problèmes 
africains.
Ils ne copient plus les idées qui viennent de l’étranger.
Ils ne se tournent ni vers l’Orient ni vers l’Occident, 
ni vers le Nord ni vers le Sud, pour rechercher une 
confirmation de leurs idées.
Ils savent qu’ils sont capables de réfléchir et d’agir en 
Afrique, comme partout dans le monde.
Les nouveaux Africains pensent et agissent comme 
des citoyens de la planète de première classe. Ils sont 
inégalables.



Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique où les jeunes 

travaillent dur pour réaliser leurs rêves.
Ils ne dérivent pas sans but.
Ils n’utilisent pas leurs maigres ressources pour 
monnayer la faveur des puissants.
Les sportifs ne mentent pas sur leurs âges,
Ils n’améliorent pas leurs capacités à l’aide de 
drogues illicites.
Ils jouent dans le respect des règles et prennent 
plaisir à explorer les limites de l’esprit humain,
La force et la complexité du corps humain.

Je vois une nouvelle Afrique où les récompenses sont 
en fonction du mérite,
Non en fonction de la tribu ou la langue
Le village ou la ville,
Le fait de connaître quelqu’un, le « piston » 
Je vois une nouvelle Afrique où les gens sont fiers de 
faire du bon travail,
Ils prennent autant plaisir à faire qu’à réussir.

Les pères connaissent leurs épouses
Et les mères connaissent leurs maris
Et les enfants connaissent leurs vrais pères
Ils ne disent plus tout haut : « Papa » , 
En pensant tout bas : « oh non, Seigneur c’est 
vraiment lui ? »

Intégrité privée et publique



Je vois une nouvelle Afrique où les cris des jeunes 
filles et des belles dames violées ont cessé.
Les larmes visibles sur leurs visages et les larmes 
invisibles dans leurs cœurs ont toutes cessé.
Elles se promènent librement dans les rues, de jour 
comme de la nuit, qu’il pleuve ou qu’il fasse beau.
Elles chantent des chants de célébrations, en disant,

Que Dieu bénisse l’Afrique notre mère patrie !
Afrique Salama !  
Afrique Uhuru ! 
Hakuna matata Afrique !

Je vois une nouvelle Afrique où l’économie ne 
ressemble pas à un tonneau qu’on remplit par le haut 
tandis que l’eau coule par de multiples trous percés sur 
les côtés par des leaders corrompus.

Les travailleurs ne perçoivent pas un salaire 
supplémentaire en utilisant un nom fictif.
Ils sont bien payés et contents de leur revenu.
Ils font leur travail avec dévouement parce qu’ils sont 
fiers de servir leur nation.

Je vois une nouvelle Afrique, où les gouvernements 
préfèrent le développement à long terme aux profits à 
court terme ; ils mettent les besoins du people avant 
leurs ambitions personnelles.
La nation passe en premier, non les partis politiques.
Les opportunités et les récompenses ne dépendent pas 
de qui on connaît, mais du mérite.



L’Esprit communautaire

Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique où chacun pense : 

  « Je suis parce que Dieu est et nous sommes » ,
« Et puisque Dieu est, et nous sommes donc je suis » .
Tout le monde est le gardien de son frère, le gardien de sœur.

Les communautés se mobilisent autour de ceux qui 
ont un potentiel de grandeur.
Ils mettent en commun leurs ressources pour à aller 
de l’avant, vers de nouveaux sommets.
Les gens ont de vrais diplômes. 
Les forts et les riches comprennent que la réussite n’est 
pas proportionnelle à ce que l’on possède.
Elle est mesurée en fonction de la valeur qu’on ajoute 
à la vie des autres.
Ils relèvent les faibles et les pauvres, ils leur redonnent 
de l’espoir.

Je vois une nouvelle Afrique où les jeunes se lèvent et 
crient les uns aux autres, « Pamoja ! »
Ensemble, bâtissons une nouvelle Afrique.

Les gens d’affaires n’exploitent pas les pauvres.
Les militaires et la police protègent le peuple, au 
lieu de l’exploiter.
Les citoyens ordinaires ne sont pas obligés de 
serrer la ceinture, en ajoutant constamment de 
nouveaux trous, sans voir la fin.



Ils proclament, « Harambee ! »
Mettons en commun nos ressources et bâtissons une 
nouvelle Afrique.

Les gens se sont donné la main et vont de l’avant au 
rythme de 
Pamoja ! Afrique !
Pamoja ! Afrique !

Kikuyu et Luo,
Yoruba et Hausa,
Ashanti et Ewé,
Dinka et Nuer,
Chrétien et Musulman,
Traditionnaliste et Bouddhiste.

Plus personne ne pleure ni ne se lamente parce que les 
uns égorgent les autres à cause des différences tribales 
ou religieuses.
Bras dessus, bras dessous, les Africains s’élancent vers 
la victoire en chantant

Toujours en avant !
Jamais en arrière !
Toujours en avant !
Jamais en arrière !

Je vois une nouvelle Afrique où les pays font du 
commerce entre eux. Les matières premières 
africaines sont transformées en produits secondaires 
par des nations africaines.
Un pays africain produit et un autre ajoute de la valeur.



Les produits africains trouvent des marchés à 
l’intérieur du continent.

Je vois des autoroutes entre les grandes villes du 
continent.
De Dakar à Mogadiscio,
Kinshasa à Johannesburg,
Bangui à Djibouti,
Cape Town au Caire.

Le centre de l’Afrique, le cœur du continent,
est devenu un havre de paix et de prospérité.
Il est source de lumière et d’énergie pour le reste du 
continent ;
De nourriture pour le nord, le sud, l’est et l’ouest.

Il est interconnecté par un réseau de routes excellentes, 
et d’aéroports modernes,
De Kinshasa à Bangui,
Yaoundé à Bujumbura,
Kigali à Brazzaville,
Juba à Douala,
L’Afrique centrale est libre et en paix.

La Corne de l’Afrique est calme et paisible.
Les plages de la côte est sont baignées par la chaleur 
du soleil pendant la journée,
Et par la fraîcheur de la lune pendant la nuit.
Il n’y a pas de pirates.
Les gens vaquent à leurs occupations journalières  
en paix.



Les gouvernements de ces pays favorisent la 
démocratie, la paix, le développement.

Je vois une seule Afrique : les Etats-Unis d’Afrique.  
La vois-tu ?
Beaucoup de nations, un seul continent ; souveraines 
mais interdépendantes.
Allant de l’avant, la main dans la main, vers leur 
destinée commune.

Les Africains traversent le continent et le monde  
avec leurs passeports de l’Union Africaine. Ils 
peuvent visiter d’autres pays africains sans visas.

Je vois une Union Africaine forte qui fournit 
la direction administrative et la gouvernance 
nécessaires au continent. Le budget est financé par 
des pays africains, et non par l’Union Européenne, 
l’Amérique du Nord, la Chine, ou l’Inde.

Toutes les ressources de l’Afrique sont disponibles 
pour faire face aux opportunités et aux défis.

Je vois un Haut Commandement militaire qui 
constitue une force d’intervention rapide pour assurer 
la paix et la stabilité.
Les nations respectent la puissance de cette force pour 
la paix.
Les Nations Unies, les Etats-Unis et l’Europe n’ont 
plus besoin d’envoyer de forces pour protéger le 
peuple africain.



Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique où les dirigeants 

sont des serviteurs du peuple.
Ils désirent servir et non être servis.
Les leaders sont les voix des sans-voix, les visages des 
sans visage.
Les protecteurs des faibles et des pauvres.
Les dirigeants ne se servent pas de la peur, ni la force, ni 
la manipulation comme armes pour contrôler le peuple.
Les leaders sont une source de motivation pour leur 
peuple, par le biais de la vision, l’amour et le respect.

Un peuple libre s’unit dans l’action autour de la vision 
commune d’une Afrique craignant Dieu, une Afrique 
libre et prospère.

Habilitation des leaders

Les vampires, qui provoquent l’instabilité afin 
d’exploiter les vastes ressources naturelles de l’Afrique, 
ont tous été chassés.

Je vois une Haute Cour de Justice africaine qui 
impose la responsabilité, la transparence, la bonne 
gouvernance et la justice.
On n’a plus besoin d’envoyer les leaders africains à la 
Haye pour être jugés.

Un Parlement africain est habilité à promouvoir 
l’intégration et le développement.



Les jeunes rêvent avec Dieu,
Remplis d’espoir et prêts à l’action.
Les jeunes font la course à pied avec les chevaux,
Prennent des risques et mènent le changement,
Libèrent les opprimés et apportent la liberté aux 
captifs.
Aiment leur terre et travaillent avec joie à en faire 
l’envie des autres nations.
Ils sont les leaders de demain, et d’aujourd’hui.

Je vois une nouvelle Afrique, où le talentueux et le 
débrouillard se sentent en sécurité, équipés à rester 
dans leur pays pour offrir leurs services.
Ils ne fuient pas leur pays pour des questions de 
sécurité.
Ils n’enterrent pas leurs talents et leur richesse par 
crainte d’être ciblés et attaqués.
Les gens doués et talentueux exercent leur créativité 
pour trouver des solutions novatrices aux défis 
auxquels est confronté le continent.
Leurs réalisations bénéficient d’une reconnaissance et 
d’une admiration mondiales.
Je vois une nouvelle Afrique où le peuple puise dans 
la sagesse et la puissance de Dieu pour tirer le meilleur 
parti des opportunités du continent.
Les réalisations des leaders suscitent du respect pour 
la créativité et les plans de Dieu.
Dieu lui-même est à la tête du continent à travers ses 
serviteurs élus.



Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique où la justice coule 

comme un torrent.
Les pauvres ont des visages et des voix.
La raison du plus fort n’est plus la meilleure.
La vérité et l’honnêteté sont le fondement de la justice.
Les nations ont des institutions libres et démocratiques 
qui favorisent le bien-être de tous les citoyens.
Les hommes et les femmes ont la liberté de choisir 
leurs conjoints.
Les jeunes filles ne sont plus offertes en mariage à des 
hommes plus âgés, contre leur gré.
Les gens ont la liberté de choisir leurs dirigeants.
Des “messies” autoproclamés ne prennent plus le 
pouvoir en se déclarant hommes ou femmes du 
peuple.
Hommes et femmes se complètent l’un l’autre dans le 
service et le leadership.

Les jeunes sont libres de poursuivre les carrières de 
leurs rêves.
Un passionné de médecine ne finit pas par se 
contenter d’étudier la biologie.
NI un ingénieur en herbe par se contenter d’étudier 
l’histoire.

Les femmes sont libres de poursuivre leurs rêves.
Elles n’ont plus à compromettre leur dignité pour 

Liberté et Justice



avoir les mêmes égalités de chances que les hommes.

Je vois une nouvelle Afrique où les travailleurs 
reçoivent leur juste salaire.
Les policiers ne sont pas des mendiants en uniforme.

Certains ne sont pas plus « égaux » que d’autres.
Quelques privilégiés ne nagent pas dans la richesse 
alors que la majorité se vautre dans la pauvreté.
Les gens sont motivés à travailler parce qu’ils savent 
qu’ils recevront leur juste récompense.

Je vois une nouvelle Afrique où la loi règne.
Elle ne fait pas d’exceptions.
Les méchants ne peuvent pas s’en tirer impunément 
grâce à leurs relations.
Les innocents ne croupissent pas en prison faute de 
procès équitable. 
Les prisons ne sont pas des enfers sur terre.
Les policiers ne sont pas les complices secrets  
des criminels.

La démocratie est vraiment un gouvernement du 
peuple par le peuple et pour le peuple.
Les systèmes électoraux sont indépendants, juste  
et équitables.
Les votes reflètent la conscience et les vrais désirs  
des votants.
Les votes du peuple ne sont pas seulement comptés, 
mais ils comptent.
Le peuple n’a pas seulement le droit de vote, mais 



Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique où les meilleurs 

cerveaux font travailler les mains.
Les ingénieurs formés dans les universités travaillent 
avec des machines.
Les agronomes formés dans les universités sont des 
agriculteurs.
Les menuisiers comprennent la géométrie.
Les fermiers savent écrire « fertilisant » .

Les ingénieurs et les agriculteurs ne se contentent pas 
de s’asseoir à l’arrière de véhicules climatisés, habillés 
en costume-cravate, en passant leur temps à écrire 
des mémoires sur les dernières idées dans leur sphère 
d’activité.
Ils mettent leurs connaissances en pratique, ajoutant 
des compétences au travail des fermiers et des 
techniciens qui n’ont pas eu le privilège de faire des 
études universitaires.
Les théoriciens et les exécutants sont devenus 
partenaires dans le développement de la productivité 
sur le continent.

Productivité et Dignité du Travail

il a le droit de dire ce qu’il pense de ce que font les 
gouvernements.

Je vois une Afrique libre et démocratique où les gens de 
toutes les couleurs vivent en harmonie.



Maximisation des Ressources

Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique qui cultive ce qu’elle 

mange et mange ce qu’elle cultive.
On ne mange pas des aliments à base de blé importé, 
lorsque les agriculteurs locaux produisent du maïs.
On apprécie l’avantage de manger du poisson frais 
pêché dans l’océan, au lieu de consommer du poisson 
en conserve ;
De la viande fraiche au lieu de viande en conserve ;
Des légumes frais au lieu de légumes en conserve.
Les Africains ont compris qu’il est plus sain de manger 
des aliments bio plutôt que de dépendre d’aliments 
transformés.
Les nations ne vendent plus leurs minerais précieux, tels 
que l’or et les diamants, afin d’acheter des aliments que 
leur terre peut produire, comme le riz ou le blé.
On cultive ce qu’on mange et on mange ce qu’on cultive.
Les habits des Africains sont en coton qui a poussé 
dans leurs champs.
L’or de leur terre est leur monnaie.
Leurs diamants sont leur richesse.
Le pétrole de leur sol fait fonctionner leurs pays et 
apporte la prospérité et la paix.

Je vois une nouvelle Afrique où les jeunes diplômés 
n’errent pas d’un bureau à l’autre en quémandant du 
travail. Ils sont entrepreneurs, ils créent de la richesse 
et des emplois.



Je vois une nouvelle Afrique qui s’industrialise, où 
l’économie des nations n’est plus basée sur la vente des 
matières premières et des minerais précieux. 
Les nations développent des industries, fabriquent des 
produits à valeur ajoutée qui répondent aux besoins 
des personnes.
Les nations n’exportent plus leur bois pour acheter 
ensuite des meubles à l’étranger.
Les nations ayant des sols riches en or ou en diamants, 
ont les moyens de les transformer sur place.
On trouve de l’or raffiné, des diamants taillés et du cuivre 
en Afrique. 
Les gens n’ont plus à se précipiter à New York, à Beijing 
ou à Londres pour acheter des minerais venus d’Afrique.

La femme africaine est parée des richesses de son 
continent.
Je vois une nouvelle Afrique qui n’est plus un dépotoir 
pour les articles usagés ou d’occasion venant d’autres 
pays. 
Les rues ne sont plus remplies de vieux frigos ou de 
climatiseurs venant d’Europe ; ni de la fumée de vieilles 
voitures importée d’Asie et d’Europe.
Le bruit assourdissant des générateurs diminue. Les 
nations produisent des énergies plus propres et plus 
silencieuses pour leurs foyers et leurs industries.
L’Afrique est devenue un continent qui fonctionne à 
l’énergie solaire.

Je vois un Sahara vert.
La terre poussiéreuse fait place à des arbres géants, des 



Excellence

Oui, je vois une nouvelle Afrique. La vois-tu ?
Je vois une nouvelle Afrique où les routes ne sont 

pas toujours en construction.
Ce sont des routes de première classe.
Les hôpitaux ne sont pas des cimetières.
Ce sont des lieux de guérison.
Les villes ne sont pas défigurées par la saleté,
Elles sont propres et belles, on a envie d’y habiter.

Les écoles ne sont pas des structures délabrées,
Ce sont des lieux d’enseignement de qualité.
Les universités produisent des diplômés dont le 
niveau est comparable aux diplômés du reste du 
monde.

Je vois de nouveaux Africains, avec une manière 
de penser et d’agir positive. Leur devise est : « Seul le 
meilleur est assez bien pour l’Afrique » .

Le lendemain de l’Afrique est arrivé et il ne mourra 
jamais.

Je vois un nouvel Africain et une nouvelle Africaine. 
Le vois-tu ? La vois-tu ?
Ces nouveaux Africains savent ce qu’ils veulent et 
qui ils veulent devenir.

fruits et de belles fleurs.
La terre sèche devient un jardin de vie.



Je vois des nouveaux Africains dont la vie est 
centrée sur Dieu, le respect de la vie humaine, une 
identité personnelle positive, l’intégrité personnelle 
et publique, un sentiment d’appartenance à la 
communauté, un leadership fort, la liberté et la 
justice, la productivité et de la dignité du travail, la 
maximisation des ressources, et surtout l’excellence 
en toutes choses.

Leurs fils et leurs filles sont assis à la table mondiale 
en leaders responsables, productifs et respectés.

Le lendemain de l’Afrique est arrivé et il ne mourra 
jamais.

Enfants d’Afrique
Créés par Dieu, bénis par Dieu,
Faisons de l’Afrique un arbre de vie.

Africains, levez-vous
Levez-vous dans la mère patrie, levez-vous en Amérique, 
levez-vous en Asie et dans le Pacifique.
Africains en Afrique et dans la diaspora,
Afrique, lève-toi ; une bénédiction aux nations.
Lève-toi car la gloire de Dieu s’est levée sur toi !
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le développement des leaders 
avec des dizaines de milliers 
d’étudiants, professionnels, 
dirigeants d’églises, cadres 
supérieurs, et chefs d’état. M. 
Adadevoh est ghanéen et il 

est titulaire d’un diplôme en chimie de l’Université de 
Sciences et Technologie Kwame Nkrumah au Ghana, 
une maîtrise de sciences sociales avec spécialisation en 
leadership à l’Université Azusa Pacific de Californie, et 
un doctorat en théories d’interprétation à l’Université 
de Lees, en Grande-Bretagne.

Sa passion est de voir l’Afrique transformée en un 
continent distingué par une vision morale forte. C’est 
pour cette raison qu’il a fondé l’ILF, dans le but de 
développer des leaders intègres, qui sauront mener une 
transformation holistique en Afrique et au-delà.

Pour plus d’informations sur la mission, la vision et les initiatives 
de la Fondation International du Leadership (ILF), visitez : 
www.transformingleadership.com.

Facebook: www.facebook.com/transformingleadership
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Delanyo Adadevoh
Je vois une Nouvelle Afrique

Fondation Internationale de Leadership

www.transformingleadership.com

Facebook: www.facebook.com/transformingleadership 

Je vois des nouveaux Africains dont la 
vie est centrée sur Dieu, le respect de la 
vie humaine, une identité personnelle 

positive, l’intégrité personnelle et 
publique, un sentiment d’appartenance 
à la communauté, un leadership fort, 
la liberté et la justice, la productivité 

et de la dignité du travail, la 
maximisation des ressources, et surtout 

l’excellence en toutes choses.


